
8 mai 1945 : il y a 75 ans, l’Allemagne nazie 

capitulait sans conditions. 

                  (Par Jean-Christophe Shigetomi) 

 

      Un premier acte de reddition militaire s’est normalisé le 7 mai 1945, à Reims, siège du PC 

avancé de Dwight Eisenhower avec le Maréchal allemand Alfred Jold, émissaire de l’amiral 

Dönitz pour un cessez le feu applicable le 8 mai à 23h1. Staline furieux de cette paix séparée 

exige que la reddition allemande se tienne dans Berlin en ruines et investi par l’Armée rouge. 

Une nouvelle signature est orchestrée le 8 mai 1945 pour une entrée en vigueur à 23h1, heure 

locale. La rencontre entre les Alliés et le haut-commandement allemand représenté par les 

maréchaux allemands Von Friedeburg et  Keitel  se tient dans la banlieue-est de Berlin.  La 

France représentée par le maréchal De Lattre de Tassigny a rang parmi les Alliés ce qui fait 

dire aux  Allemands : Quoi la France aussi ? 

     La capitulation allemande du 8 mai 1945 met à terme à 4 années de guerre meurtrière dans 

laquelle s’est illustrée la flamme de la résistance française et notamment celle des volontaires 

tahitiens engagés dans les rangs de la France libre et des forces alliées. Ces volontaires tahitiens 

ont été de toutes les armes et de tous les théâtres d’opérations. Le glorieux bataillon du 

Pacifique s’est illustré à Bir Hakeim, en Italie et en Provence. Les parachutistes tahitiens du 

Special air services (sas) ont sauté en Bretagne dans la nuit du 12 juin 1944. Les marins 

tahitiens ont été sur toutes les mers et les aviateurs tahitiens ont payé un lourd tribut du sang. 

D’autres ont combattu dans les rangs des commandos de Choc, d’Afrique, la 2e division blindée 

et même la résistance intérieure. 

      Or, leur histoire a commencé un 2 septembre 1940 lorsqu’un plébiscite populaire à Papeete 

se prononce favorablement pour la poursuite de la guerre dans les rangs de la France libre et 

des Alliés. Le 9 septembre, ce sont plus d’un millier de Tahitiens qui s’engagent. 300 d’entre 

eux quittent Tahiti le 21 avril 1941 sur le Monowai pour constituer avec les Néo-Calédoniens 

le 3 mai 1941 à Nouméa un corps expéditionnaire du Pacifique. 

     L’association Mémoire polynésienne et la Délégation de la Fondation de la France libre de 

la Polynésie française sous la plume de son président, Monsieur Jean-Christophe Shigetomi 

et avec le concours de la Maison de la culture Te Fare Tauhiti Nui nous permettent de retracer 

cette extraordinaire épopée des Tahitiens ralliés jusqu’à ce 8 mai 1945, date anniversaire de la 

capitulation allemande. 

      Sur le site de la Maison de la culture Te Fare Tauhiti Nui, ce sont 12 articles et biographies, 

qui  vous sont proposés : « L’appel du 18 juin a-t-il été entendu à Tahiti, Tahiti 1940, la 

compagnie autonome d’infanterie coloniale de Tahiti (CAICT), le Comité des Français 

d’Océanie, le Groupe de Mamao, le Comité de la France libre, le Ralliement, Tamari’i 

Volontaires, Bir Hakeim, les autres Tamari’i Volontaires, Les Tahitiens des Forces françaises 

de l’intérieur, bibliographie et cinématographie. 

https://www.maisondelaculture.pf/le-ralliement-des-etablissements-francais-doceanie-a-la-

france-libre/ 

about:blank
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Extraits Tamari’i Volontaires, les tahitiens dans la seconde guerre mondiale. 

Chronologie 

1940  

 Appel du Général de Gaulle  

 L'armistice est signé à Rethondes 

 Les Nouvelles- Hébrides rallient la France libre 

 Rediffusion de l'appel du Général de Gaulle  

 

Création du comité de la France libre des dames tahitiennes (C.F.C.D.T) 

 Démobilisation partielle de la C.A.I.C.T 

 Création du Comité des français d'Océanie  

 Promulgaton des lois d'exception de Vichy 

 Création du comité de la France libre  

 Plébiscite  

 Ralliement à la France libre des EFO 

 Pétain s'adresse à l'Empire  

 Chastenet de gery est déposé 

 

Appel et circulaire du capitaine Broche pour la création d'un corps expéditionnaire 

 Premiers engagements à la caserne Bruat 

 Mansard est nommé gouverneur des EFO 

 

Ralliement à la France libre de la Nouvelle Calédonie 

 

Appel pour la constitution d'un corps expéditionnaire 

 Emile de Curton devient gouverneur des EFO 

 Placard de l'affiche de l'appel à la poste 

 
1941  

 

Départ d'un premier contingent de 65 marins pour l'Angleterre sur le Hauraki 

 

Départ d'un second contingent de 44 volontaires de la base E.8.1 sur le Wairuna 

 

Départ du corps expéditionnaire tahitien composé de 300 tamari’i volontaires sur le 
Monowai 

 Le corps expéditionnaire tahitien arrive à Nouméa 

 

Le Pacifique avec les volontaires calédoniens quittent Nouméa sur le Zélandia 

 

Le bataillon est à l’entrainement à Liverpool Camp près de Sydney Australie 

 

Le bataillon quitte Liverpool pour le Moyen- Orient (Queen Elisabeth) 

 Arrivée du bataillon à Suez 

 
Quastina (Palestine) le bataillon est à l'entraînement  

 Camp de Catana (Syrie) 

 Alep 



 
Egypte 

1942  

 Halfaya (le BP1 au feu) 

 La 1ère brigade française libre s'installe à Bir Hacheim 

 Kararo Tainui premier tué tahitien en jock column 

 Pau Tehaamoana disparait en patrouille 

 Mort accidentelle de Tama Tehotu frère de Matahi  (Tabu). Accident de tir 

 Mort d’Eugène Aubry et d’Ernest Gournac du Groupe Lorraine en Angleterre 

 

Rommel engage l'offensive sur Bir Hacheim assaut de la division italienne Ariete 

 

Le bataillon reçoit l'ordre de couper la route de l'ennemi à Rotonda Signali. Robert Asmus 
blessé évacué sur Alexandrie 

 Le Pacifique revient dans la position de Bir Hacheim.  

 Début du siège de Bir Hacheim  

 Mort de Félix Broche  

 Sortie de vive force 

 Le BIMP gagne le Camp de Tahag (Egypte) 

 Le BIM et le BP1 fusionnent pour créer le BIMP 

 Torpillage du Nino Bixio : treize prisonniers tahitiens disparaissent en méditerranée 

 El Alamein : le BIMP prend position à Himeimat 

 
Le BIMP prend position face à la cote 92 
 

 Assaut de la cote 92 tenue par la division parachutiste italienne Folgore 

 
Le BIMP détaché à la 12e brigade antiaérienne britannique pour la défense des aérodromes 

1943  

 Campagne de Tripolitaine : Le BIMP marche sur Tripoli   

 
Castel Benito : le BIMP fait la jonction avec la colonne Leclerc venue du Tchad à travers le 
Pessan italien. 

 La 1ère Division Française Libre est créée à Gambut  

 

Campagne de Tunisie : le BIMP pénètre en Tunisie et prend position autour de 
l’aérodrome de Medenine. 

 
Départ de Tahiti des 10 parachutistes tahitiens sur le Trianza 

 
Relève des unités écossaises positionnées face à la 90ème division légère allemande et la 
division italienne Trieste :  

 La 1er DFL récupère le  BIMP et attaque les Djebel Ain Garci  et le Djebel Takrouna.  

 Chute de Tunis  

 Réédition générale des forces de l’Axe. 
 
 
 

 



1944 

 Station du BIMP à Nabeul 

 Embarquement à Bône (Annaba) 

 Débarquement du BIMP à Naples 

 Attaque du Garigliano  

 La ligne Gustav est rompue  

 Chute de Rome 

 Les alliés débarquent en Normandie  

 
Parachutage des sticks Julliard (SAS tahitiens) en Bretagne 

 Les dix SAS tahitiens participent au combat de Saint- Marcel 

 

A la dispersion de Saint- marcel,  huit SAS tahitiens sont pris et envoyés en Stalag en 
Allemagne. 

 Embuscades du maquis Joêl (frères Coppenrath) 

 Vercors (mort du FFI André Vernier) 

 Mort de Tavi Kainuku radio mitrailleur du groupe Lorraine  

 Cavalaire 

 Hôtel du Golf 

 Hyères 

 La Maurane, La Garde 

 
Les 2 SAS tahitiens Colombani et Fateata combattent dans la Loire avec le 4e  SAS 
(opération Spencer) 

 Nîmes 

 La 1re  DFL (BIMP) entre dans Lyon 

 Dijon 

1945  

 Ronchamp (Belfort) 

 Les tahitiens du BIMP sont relevés du front des Vosges 

 Station à Paris (Latour- Maubourg) 

 
Offensive allemande des Ardennes. Des éléments tahitiens participent à la campagne 
d’Alsace. 

 Le BIMP avec la 1dfl est sur le front des Alpes. 

 

2 SAS tahitiens participent à l'opération aéroportée d’Amherst en Hollande 

 Albert Vernier est tué dans le massif d'Authion  

 Armistice  

 


